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parcours d'environ cinq cents lieues, presque sans habita-
tions. Lr. soir venu, après la journée des ouvriers, le
prêtr prêche, confesse jusqu'au milieu de la nuit, puis se
couche sur un tronçon d'arbre, auprès d'un feu qui parfois
le brûle d'un côté, tandis qu'un vent glacial le caresse de
l'autre. A 4 h. du matin la messe commence; ceux qui
sont préparés communient, le prêtre prêche enace, reçoit
ses auditeurs dans les Associations de la Tempérance, de
l'Archiconfrérie, etc ; et dès l'aube du jour il se remet en
route porv un autre ch antier."

"l Ily a maintenant 12 ans (en '860), que ce rude -ni-
-nistère a été confié aux R.R. P.P. Oblats, qui le rem-

lissent avec un dévouement à toute épreuve, et nous pou-
von?.dire qu'à raison des résultats obtenus cette ouvre est
à nós yeux, la première du diocèse...... c.tc. .

Quant aux travaux du Diocèse, chacun sait que c'est
giace: à cet homme distingué que se sont éLe'és égises,
collége, écoles, hospices, académies; que tant de paroisses
se sont établies dans les campagnes sur la rive nord du
fleuve. Tous ces clochers récemment élevés, qui aujoug
d'hui frappent l'oil, sur toute l'étendue du plateau des Lau-
rentides, entre St. André d'Argenteuil et la capitale, sont
autant de monuments destinés à graver et à perpétuer dans
le cœur des populations cana lieDnes des différentes loca-
lités, le souven-r du Saint Pasteur. •

Mgr. Guignes semblait suppléer à la faiblesse de son
organisation physique par la force de ses qualités morales.
C'était un Ifomme actif et énergique. Un but une fois
déterminé pour lui, il savait y arriver, dût-il rencor.trar
sur son chemin les plus grands obstacles.

Dans ses relations privées, l'éminent, prélat jouissait de
P'affétion de tous ceux qui l'approchaient. La douceur
de aga caractère et l'affabilité de ses. manières lui ga-
gnaient les sympathies de tous. Les témoignages flatteurs
que lui ont rendus en maintes occas ons, des personnages
que' la différence de croyance eut ,mblé devoir éloigner
de lui, prouvenp jusqu'à quel point il avait su, par ses
qualités personnelles, conquérir l'estime et rapprocher de
l'Eglise les esprits même les plus difficiles.


